
Les Zouzouteries et la boxe 
Bonjour ami(e)s retraité(e)s, 

Je suis un très grand sportif… enfin, surtout devant la télé. Je m’intéresse à tous les sports, 
avec malgré tout certaines préférences. Surtout quand c’est la Suisse qui gagne, car on 
n’est jamais autant patriote que lorsqu’on est expatrié. 

En revanche, je reste réticent face aux combats de boxe. Je 
ne comprends pas qu’on puisse appeler « sport » une 
discipline qui consiste à confronter deux individus dont le but 
est d’assommer leur adversaire en donnant le plus de coups 
possibles, tout en essayant d’en recevoir le moins. Finalement, 
il s’agit de se détruire ou de détruire les neurones de l’autre.  
« Noble art » ? Je ne vois pas ce qu’il y a de noble dans cette 
pratique. 

Certains amis retraités qui ont pratiqué la boxe ou qui en sont passionnés ne seront sûrement 
pas d’accord avec moi, mais je n’exprime ici que mon ressenti personnel. 

Beaucoup de ces antagonistes sont tatoués afin d’afficher leur virilité : images de la Vierge 
Marie, crucifix, représentations du Christ, sigles d’Allah ou encore versets du Coran, souvent 
placés à côté de l’image d’une bête sauvage ou d’autres signes de violence. Ils sont donc 
croyants et devraient suivre les préceptes de leurs saintes écritures. Se taper mutuellement 
sur la gu…le ne correspond pas vraiment au principe du « tu aimeras ton prochain comme 
toi-même ». Cela ne les empêche pourtant pas de se signer ou de se prosterner avant de 
monter sur le « ring » qui, la plupart du temps, est d’ailleurs carré. 

Et pourtant j’ai souvenance que dans les années 70 beaucoup de monde en Europe s’est 
levé en pleine nuit pour suivre à la télé les matchs de boxe opposant Muhamed Ali (Cassius 
Clay) dit « The Greatest » a des stars de la boxe comme Joe Frazier, Sonny Liston et 
beaucoup d’autres. C’était des matchs épiques, suivis mondialement et qui montraient 
que la boxe pouvait se rapprocher d’un « art » 

Un demi-siècle plus tard, les choses ont bien changé. Aujourd’hui, il existe quatre 
fédérations mondiales de boxe, donc bien sûr quatre champions du monde par catégorie 
de poids, dont plus personne, à part les initiés, ne connaît le nom. 

En plus de cela, la boxe s’est diversifiée. En dehors 
de la boxe « anglaise » traditionnelle, on voit 
apparaître :  

• Le « kick boxing » qui se pratique avec des 
gants de boxe tronqués mais les pieds nus 
et qui permet de frapper aussi avec les 
pieds, les genoux et les coudes l’ensemble 
du corps (sauf les parties intimes et les 
coups par derrière). Là aussi plusieurs 



fédérations et certaines règles sont légèrement différentes d’une partie du monde à 
l’autre. Une variante de l’ancêtre boxe française dite à la savate, qui existe encore 
mais qui est peu médiatisée. 
 

• Le MMA (Mixed Martial Arts), ou 
en français: arts martiaux mixtes) 
ne s’est uniformisé au niveau 
mondial qu’en 1990. C’est une 
combinaison de différentes 
techniques de combat connues. 
Il existe plusieurs formes de MMA, 
dont la plus usitée est le Muay 
Thaï (boxe thaïlandaise). 

Cette discipline permet quasiment tous 
les coups, avec des combattants pieds nus et des gants spéciaux qui permettent 
également d’agripper l’adversaire. Le combat peut se dérouler aussi bien debout qu’au 
sol. 

Le gagnant est déclaré soit par KO, soit par étranglement, soit par clé au bras ou à la 
jambe. Le « ring », ou plutôt l’octogone, est une cage entourée de grillage. Particulièrement 
violent, ce sport est encore interdit dans certains pays. En Suisse, il est interdit aux moins de 
18 ans. 

• L’UFC (Ultimate Fighting Championship) est une organisation américaine reconnue 
comme la plus importante ligue mondiale de ce sport. 

D’ailleurs, ce type de pugilat existait déjà dans la Grèce antique, sous le nom de pancrace, 
où presque tous les coups étaient permis. 

• Le BKFC, (Bare Knuckle Fighting Championship), est une forme de boxe anglaise 
pratiquée à poings nus et sans protection, surtout en Angleterre et aux États-Unis. Il a 
pour propriétaire une star du MMA, Conor McGregor. Le « ring » est parfois 
triangulaire. 

Encore interdit dans plusieurs pays, ce sport se réfère historiquement aux combats de 
boxe illégaux organisés par les Irlandais émigrés aux États-Unis, où chacun pouvait parier 
sur place. Aujourd’hui, il revient à la mode et fait même l’objet de certaines 
retransmissions télévisées. 

 
• Le « Slap-fighting » ou « Punchdown » n’est pas vraiment de la boxe. Bien campés sur 

leurs jambes, deux molosses au cou de taureau et à l’air niais se donnent tour à tour 
de grandes baffes, paume ouverte, en pleine figure (excusez l’expression). 

Le but est de déstabiliser l’adversaire, qui parfois tombe même dans les pommes. Si 
ce n’est pas le cas, des juges désignent le vainqueur selon la qualité de la gifle 
donnée. 



Ces confrontations sont assez populaires dans les pays de l’Est et attirent aussi un 
public féminin, parfois à moitié hystérique pour soutenir leur favori. 

Bref… débile. 

À noter que toutes les formes de violence citées ci-dessus sont aussi pratiquées par la gent 
féminine. Certaines arrivent jolies au combat et en ressortent défigurées : maquillage 
complet et gratuit assuré. 

Même si, en fin de combat, les antagonistes se prennent dans les bras, se tapent dans le 
dos, se congratulent ou se consolent en affirmant « respecter l’adversaire », quand je 
constate la violence des coups, j’en doute un peu. 

Pour preuve : Cassius Clay a fini atteint de la maladie de Parkinson, Mike Tyson a fini en 
prison pour viol et tentative de meurtre, Sonny Liston est décédé d’une overdose, et 
beaucoup d’autres ont terminé à l’hôpital psychiatrique ou dans la rue, SDF. Chaos de 
neurones oblige. 

D’autres sports de combat, en revanche, ne nuisent pas à l’intégrité physique des 
personnes. Je n’en citerai que trois : le judo, la lutte gréco-romaine et la lutte à la culotte, 
bien de chez nous. 

KO 

Elle me fixa de son regard noir aux reflets métalliques fascinants 
Qui me tapa dans l’oeil au beurre noir 
Un direct du droit au coeur le fit chavirer 
Un crochet à l’estomac tout retourné 
Un uppercut au menton, cerveau ébranlé 
Les étoiles dans ses yeux 
N’étaient plus que 36 chandelles 
KO 
 
Dans les brumes de mon esprit je me souviens avoir ânonné 
« T’as d’beaux yeux tu sais » 
 
Les arbres se teintent de couleurs fauves, les feuilles tombent petit à petit sans faire de bruit, 
Je vous souhaite un automne doux et coloré. 

Votre Zouzou 

 


	KO

